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AVANT-PROPQS.
timnt dip^êt^vA ijueUe eutfeulemem mefme durif que céPrinre^ êftet

U mort duquel i' Empirefut àefchtré dr f^ftift ff^tre les Sdffteurs^Cm»
téiitci deÇéJutue , ceftà fçâueirPiêlomee \ Làomtdon , Amigenefiû^êm^
dre^LeonAttBnmtne^Pphett, Lyjimâque Amipâter.Meleâgre^é' Stleuaui,

entre lefefueU les PrinetpaHxeJloient Seleu^uf Roy de Syrie^Ptebmétl^Bm

gjfteyAntigon deU petite yAfe $u NMie,é' Cajfandre eftfftHejdeGreu

4^ de Mdcedûifie.

Or ces ejfrits ambitieux ne pouuimt viure en repes , ily eut de grfiffrs

guerres ent/es/x^puis entre leursfils^ arrière fils^quidennereutfrjet aux

Mûmsins dt les atténuer , ti'finalement de Jt rendre maijtrupen Àpeu de

teut ce partage,

^ttsutâ l'Empire des Romains :pource que Vrnuyfait a/fe^ampîe men-

tien dtns mes dtp^tursje lepefferayùy feitâfilemce,mefuffifant àt renuejer

le Lecteur À ce que i^ay dit ailleurs , afin qutl veje com^t tomes les ttrres

des vnes& dfs mires ont efté depuis deutsêes^ (^ ne qutUe forte on a tiréles

PrincipAutex» quon void en ce temps de ces quatregrandes cf* principâlee

pièces dfjmembrérf.

Maintenant queie mefuùdelivfé du petitfcrupule quimerejloit , te

diray feulement a ceux qui s'occuperont à voir cesdtfcourj,que i'ayttanf'

fianteicy quelques fiecesde certains Autheurs quipouuvientferuir à mon-

dejfeinytant pour éviter le reprothe de quelque dtff.»t^t , quepour t^étgner

aux testeurs lapeine de chercher en pluj/eurs endroits ce qu tlspourront

trouuer en vnfeul* D'atUeurs cecy qui eftcomme vne hiïiotre^ horjmis en-

quelques lieux où ilfefaut rangerJur la ionfideratian dts ibofesplus impor-

tant es,ne requiertpéU des pointes d'écrit^ou des recherches fuhtjles , mais-

le nu rappert de la vérité qu*onpeut auoir appri/e par le moyen des ejfrits ,,

en des récits de viue voix des perfonnes dtgn,'s de créance, tt les deux plut

notabhspièces que l'anjtrouutra font pour U première vnahregi d'Hi-

foire des RoysdePerje, compilé par vn Portugais
, qui voyageant par U

Perfe , é" liey eftant tombée os mains laChrontque deTARIKMtRm
X N D , Perfan de nation vn des plusfameux Htporirns y&de plus

grande aufhoritéé'creanceparmy ces Perfes^prit la peine de la traduire é^

mettre en langue PortugasfeXét eouureconttent vne relation véritable do

l'origine defcendance,^fuccefion des Xoysde Perfi y c^de Hormtttiuf

quesi Centrée des Arrubes ér Pertugaisemces Royaumes : \^uec vne l/fiâ

de Kaliff de Bagadety ou tabfîone * qui ont feigneurié& commAudé en lé

Perfe depuis farinée defdits ^rrabes en ces contrées•Cet abrégé dtHifloi-

re contient des verite^au lieu des menfonges que l antiquiténous a voulu

faire croire de cette Monarchie Perfane : é'feruira d'vne granée lumie/e^

^ efcUirciffêmene des affaires de ce Royaume qui (e trouuent fort eonfusb"

ment efcrites , auee de grandes contrarieteXàd'difcordances par Procope ^

»/lg4tije^<J.€mlrard^Z$itarâs,T9rt$amirê^& einim i^ittheurs uttfieifs


